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14 nor la cruiUe da « Pas-de-Calais » qui a 
«Ut mètres de  tirant d'eau.   Alors,  peut- 

Voilà ce f» éféat «M vieux marina du 
Courg&in. 

Tous comejeAissent à la douleur du per» 
JMLpierrà tri» eat un «taux Cataisien. De- 
Maâix jour» f*t, le Mr, dans la bo» 
Sue du vieux toe» da mer. revenu de la 
San, un dénie fllaaint d'amis, «m d*a- 
•arte «ur U cateÄffc on «"2"«,1« "* 
Wir de «lui es* repose doucement là-ba» 

TSl£. eH*WTST tomb»,  los 
^TcVprè. travaneaa par la relaie... 

i%evwx»w»A ' 

impression ds couloirs 
parfomentaires 

Xe moindre vent qui d'aventure fait 
rider la face des maras stagnantes obligeait 
laäüia lonfUmDs las ministres à bajeser 
k~afet. Tea» quVujaurcrhui leurs humides 
Kords na suffisent plus aux petites mares 
qui ee gossWel eeu« la |i>aji»e de ta re- 
présentation proportionnelle et menacent 
Be ae reunir en étangs phis larges et plus 
KLM a. la navigation dee idées assainies 

farlae aura ainsi plus de prise sur les 
voila», lorsqu'elles se hasarderont au gri 
des Dota nuancés de toutes las couleurs 
pajitimiaa  at nui ne douta que ea ae eoit 

Pa l'eau ou de la vase T Telle est à peu 
rree l'alternative que le projet de h) 
réforma électorale va soumettre à la 
OtajeJare.  Lai  eaux  dans   lesquelles  na- 
2»a la leuiaeanlallim populaire ne ae- 

I pas Uules de la meilleure qualité, 
t cartels. Mais la vase a fait «e, 

neuve«. SUe est sale par définition et sera 
«ittoaxs aale. 11 faut, pour s'y plaire, avoir 
la goal loisoé a l'école de la Franc-Maoou- 
■agoe at du radicalisme, et se délecter t 
»raoDir oomme l'ont fait les gouvarne- 
knena paaaddaots. qui vivaient da leur 
Btxjriétu» at tiraient argent de leur bour- 

l/es députas at les ministres, roseaux «ou - 
■i an roseaux votants, en sont s se 
t aujourd'hui de quel coté lia plie- 

van t souiller»-1-Il plus fort du 
des réformée libérales que du coté 

nt maçonnique et da so- 
i sur quoi »interrogent au- 

I su groupas, d'une part, et le gou- 
ot de feutre, tans qu'on voie en- 

_ l clairement qui tentera le premier 
«H paaer de tout son poids sur un adver- 
saire qui chercha encore la direction du 

IL Brtand s'il ressemble à la plupart des 
Buffsje oheto de gouvernements, doit cher- 
kber »a majorité là où il a chance de la 
•rainer, e'eet-à-dsre en »'appuyant sur une 

1 ''^ujt ayjèéa» proportioonaliatea, d'idées 
fiiodérees. 

■QtJUtou 
dTiàém i 

jMr>-t-il le courage de se séparer immé- 
nt de se« amis d'autrefois, de eeux 

I Pâtit f ■■■». «levé et eoutenu, ou bien, 
•asraignaat les foudres de eeux qui ae peu* 
•venf plae eue lu. nuire et non pas le nain 
fceftJr. te iipsjaaaiiasia % il vers un pr«frajuin< 
eBsâO   satt   pertsoemmeat   être   funeste   ai 

**&mM 5?^!daJÎÏÏ 
taassoà «sa premier a 

pssHtoeuuneat 
*~   pour sa gloire ? 

rent   la   souplesse  et   le 
ministre n'ont pas tous 

ssûkjan aussi iv«nta««nM de sa f*r- 
_ i.^a «a* dm oaractére de M. Briand de 
ssV à as* duc de persuasion pour piidor- 
tmß léiamlanasn  de ses adversaires.  A 

•i) l'os n'a ni le goût ni l'Habitude 
MasMM. au «t trop porté à juger 

i autres auprès soi et à se laisser prendre 
ajsai ssskasa gbnmt; mais à gauche, et sur- 
."**   aajruii -oc**tii^i.»ja.   plus   iloauds 

JH^*'*  «M«  paye pas de cette 

reropre BfaTfaui 
fr«as sas aac 

faut avoir le courage de 

*W= », <atéV>anerp 
aaslk.   al!   »eut   n«us 

ps  et    les    fanatiques   du 
que des paroles, des 
faire   croire   a   ses 

apaisement 
«tt l'impression dominant« qui se 

«jls conversations que noua avons 
aHar dans les coulorrs. 

V-rmi MOLLIT. 

Réunion des Groupes 

SOCIALISTES 
radical- soc ialiste 

lu uiaaailaiiii u de M.  Lau- 

ne et d'inviter à y adhérer tous ceux de 
leurs collègues qui ont été élus sur un 
programme démocratique, laïque, ^Kjj" 
riciu et  répudiaal lea  doctrines colleeti- 

AJam,   Cléir 

Joins, statuaire; Emile t» feltt. Lé** «I touls 
Thiriez, Industriels: laaw L chef da division 

e  à la Prtféfstmta du Nordc M d*x- 
OMvter ; Paul Aseo.gr.icn, sei.itjaawa-ge- 

on 

Pasi». — 
>'«st. rawed 
raina A Kaaatr« du i«av, danxre l'sxamon 
des hmn\ eTMMsïUiattim dni groupe et de 
ir:v.r«ii   «as^assB«  înÉèetenr,^ 

M. CniaW s mm m asaasier la paxoie. 
Il a. tayeai ta docartaw d'nn parti uni, 
absoiiiiinj oipaaé a« parti coUactKùne. 
Il a ajouté ajue le groupe devait se préoc- 
cuper de certain projet de réorganisation 
qui avait pris naissance pendant les va- 
cances perwntentairc«. 

M. Ajucn <ini avait été l'un des initia* 
teure de ce* nouveau groupement, a ex* 
posé longuement le programme qu'il pré- 
roniae : lutte ti outrance contre t'eeten- 
•îon des monopoles d'Etat, aucune ,al- 
lianea pcesibM avec les collectivistes ; 
)cn* de defense laïque ; acceptation du 
projet d'uiipM sur le revenu, tel qu'il a été 
adopté eu Sénat. 

La tjuention des monopoles a fait l'ob- 
jet d'en« dSseeesBon très étendue, mais la 
refotme électorale a été à peine esquis- 
sée. 

I- iMadasMent le grm.pc a décidé de se re- 
aWnetUuer définitivement et a confié la 
eoln. eTassétorer un programme, à une com- 
n>i«aian ainsi cattipost* : MM. Otsppï, 

Clément»«!, Dcteoys, l'érel, Verlot, 
LeboiH q, Cun>^ Dron, Del- 

cassé. 
A Venaninaté, le groupe a décidé de vo- 

ter an^ourd'hui pour M. Brisson comme 
prMdJHit, et \ÎM. Berteuux et Etienne 
eaemaee viee-présidents. 

LU   SOCIALISTES   UNIFIES 
Cas» les socialistes unifies, on s'est sur- 

tout    préoccupé   de   la   participation    du 
groupe k l'élection du bureau de la Cbam- 
»r«. 

On se trouvait en présence de trois mo- 
tion : la première de M. Julea Gueade. 
qui préconisait tes randidats de luUe fie 
classes ; celle de M. Bedoucc nui con-seil/- 
iftit l'abstention ; enfin celle d\c M. JCLU>- 
T«e qui laissait à chftexta «les nieujbi'os <Ui 
groupe la liberté de son attitude. 

Apres une discussion des plus mouv*i- 
■Ssntéea, c'est la motion Jaurès qui a pré- 

AJoutons quTau cours de la réunion plu- 
' las de«* seejeejasss öTS ont marsifesté 

t îuéconteMerneiii de s'être vus re'iéj-uc.*' 
•«airleur place en «éance. «ur los bancs do 
rextrSnie-d lutte : ils ont ueclaré qu'Sls ne 
tiendraient aucun compte le rette rôparti- 
Sasn et viendraierit sifeur à l'exsreine- 
rauefte. 

LA   GAUCHI   VdMOORATKpUE 
£»? Grour>e de ia Ganjche démocrtttique 

exsssrnuaeque te  pr.ices-veHiel   suivant   : 
u Les ancien» députés, membres de la 

Gauche dèmocr«>ïuiue, se sont réunis, sar 
fee, eunvoce*fe>c de M. D'Friart d'Etchepare. 
irus présidait le Groupe dans lx dernière 
àsejudature. 

m U* ont décidé de reconstituer I« Grou- 

L« «roupe s'est ajourné à aujourd'hui 
nur recevoir sas isSuveaux sdaiérents et ae 
reconstituer définitivement ». 

Nous avons demandé qualques ranSéa- 
fnetnents à M. D'îriart d'Btcheoere : 

« Acceptai-vous, par «aeanpie, les an- 
ciens membres ds 1 Union Républicains. 
groupe qu'avait fc«>ié Ptsa>c«is Carnot T 

— Oui, s'ils adhérant à notre prctgrsJn- 
Bi- laïque, qui constitué pour nous la vé- 
ritable pierre da touche. 

En un mot, nous ne voulons al des ex- 
trêmes ds droite, ni des extrêmes de gau- 
che. 

•NU Lit »OdlALISTES 
PARLIMINTAlftsTS 

ho Groupe socialiste parlementaire (so- 
cialistes indépendant«), a examiné suc- 
cessivement la situation politique et les 
projets attribués au Gouvernement par des 
communications officieuses. 

Après une discussion à laquelle ont pris 
port MM. Augagneur, Paul lloncourt, Vio- 
lette, Canuzet, Colliand, Landry, Frayssi- 
net, il a été décidé qu'il considérait com- 
me essentiel la question financière. 

Il t'est déclaré, à la majorité, partisan 
de la constitution des monopoles, comme 
aouTce des recettes nécessaires à l'équllt- 
bre du budget, et en première ligne, pair le 
monopole de T alcool 

Sur la question électorale, 11 s'est dé- 
claré en grande majorité opposé au scru- 
tin d'arroridisaement at partisan du scru- 
tin de liste. Il s'est prononcé pour la repré- 
sentation proj>ortiormeile en réservant son 
appréciation sur le projet attribué au 
Gouvernement. 

Sur la question scolaire le groupe consi- 
der* que rintervantian des pères de fa- 
mille dans le tonctiarmement de l'école 
laïque semble une concession du mani- 
feste des évèques, alors que le rejet absolu 
du monopole de renseignement aggrave 
encore la portée de cette concession. 

Gazette du Nord 
OB 

»«. A LILLC, d> M. AL. 
ancien rédacteur et admanletrateor de « La 
Dépêche » 

Né en ISS, i Amians, lé détint était en- 
tré ext 18S4. * « La Défiche -, on il prit, 
quelque terne), après, U dtrecUan du aer- 
Tire commarciai. 

En 1908, 11 accepte de ae ratter, mala en 
continuant, juequ'a cea dsniaars jours, sa 
cotlsdMration comme critique musical. 

Il était l'auteur d'une série de lines et 
de brochures, plusieurs (ois récompensés 
Sar la Société des Sciences, sar l'histoire 

s le mueique é Lille et sur les musiciens 
de la région. 

M. Gandefror a légué à la Bibliothèque 
de Lille de nombreux documenta Inédits 
sur ses études ptèfiléea 

«M A UUI, de m. Méari Pafet, notaire 
honoraire décédé lundi, «ans aa 73> année. 

Les funérailles seront célébrées Jeudi, a 
anse beesos, en légua, du Sacré-Cœur. 

«w A WAZIUtS, de Ils »sis Rlcjuart- 
■sasaépaMaaa, membre de rAaaoclatlon des 
Méras Cbrstiexees. pieneament déoaOlée 

dans ea 9» année. Bile était la mère de 
M. 1 abbé Rtouart, directeur au Semanairc 
da SaeaaVAnnnn. Lea hxoéraill» auront 
lieu demacn jeudi, à dix heures, 
«v.  A  BinfNtMoarT,   de   _ 

hee, limier, maire de la commune, dé- 
cédé à l'âge de 51  ans. 

M. Duhen avait été élu aux dernières 
élections municipales avec la liste libé- 
rale. Le défunt unanimement connu et es- 
timé à Douai., était chef d'escadron de 
territoriale au train des équipages, et che- 
valier du Mérite agricole. Il était ausel 
président-fondateur die la société cycliste 
la  «t Pédale doueisieeine ». 

vwv Hier ont eu Iteu, en l'église Sadnt- 
Joseph. à CILLE, les funérailles de Made- 
moleelle Anaîa CheasaHsr, secrétaire géné- 
rale de l'Association d^s Infirmières du 
Nord à Lourdes. 

Le généreux dévoremeni üe la défunte 
pour les œuvres de. sa paroisse, son zèle 
inlassable dans les importantes fonctions 
qu'elle reinpiiaaadt parmi Vas infirmières, 
son ardente piété pour Notre-Dame de 
Lourdes lui ont obtenu, nous aimons à 
l'espérer, un farvoral>k< accueil près de 
Dieu, au CM où elle est allée célébrer lea 
derniers jours du mois de Marie. 

Les Braacerdtar* et  le.  Infirmières de 
Lourdes, dont une'' nombreuse délégation 
conttursqj hear m- morteUe dépouille à sa 
dernière demeure    ici-bas,   garderont    - 

Aneis qui, 

honoraire  à la Pré» 
sent ottTter ; Paul é_, 
néral de ta Mairie de Llûe ; une délégeti. 
de la Société   de secours-mutuels   de» B 
ployéa da Tramways. 

L'inhumation a été fcHa au clmatiar* 
d, l'Est, à UUe, où M. Emile DeteaslV» a 
prononcé un éloge ému de son prédécet- 
aeur. 

Nous „*nmmnTii<\n» aux prière» râms 
des défunte» et offrons 4 leuTs tarallles nos 
chrétienne«  coïKjoiaejacea. 
Jasas, MàIUI. JOSE™ (7 Ute« T quaraaLl 

■    ■ '      »v, e »s» 

w Mercredi, à dix heures, a été célébré, 
en l'églia, de SAINTJANS-CAPPSL, 1, 
maj-U« de M. Raanaél Hinnn», de 
NiePPB, avec Mil« MasMIélna tSgary. 

Les témoins étaient : peur kl marié, MM. 
Ernest et Edouard Haverland, ses oncles i 
pour la mariée, MM. Polydore Sagary. son1 

oncle, et Maurice Ringot, son beau-frère. 
Le consentement matrimonial a été reçu 

par M. l'abbé D'hoodt, curé de Nieppe, qui 
a prononcé une délicate allocution. 

vw Lundi, a onze heures, a eu lieu en 
régnée Saint-Pierre, i FOURMIBS, le ma. 
riage de M. Loul» Bachy, capitaine d'artil- 
lerie, stagiaire à l'état-major du 20* Corps 
d'armée, avec Mil* Hélène Douvln, fille de ; 
M. Léon Douvln, ancien industriel. Les té- | 
moins étaient pour le marié, MM.  Emile i 
Bach, et Louis Flueher, ses frère et beau* 
frère ; pour la mariée, M. Paul Douvin, 
son oncle, et Mme VlUemein, sa tante. 
'   A l'occasion du mariage de sa fille, M. 
Léon Donrm a fait parvenir aux Œuvres 
de Charité et de Catéchismes une généreuse 
aumône. 

»v*. Nous apprenons les fiançailles de 
M. le docteur Klein, de LILLE, avec Mlle 
Emilie Moulin, fille de M. et Mme Moulin 
Vanaverbacq, de TOUR0OINQ. 

BIENS VOLES 

Par décret paru à 1' « Officiel » l«"*?9 

ayant appartenu » la fabrique d Herta 
»ont attribués au Bureau de bienfaisance 
de cette commune. 

RE0EVEUR8 BURALISTES 
Sont nornTOés receveurs buraliste« dans 

le département du Nord : MM. Bin, ancien 
militaire à Saint-Hilaire ; Lenolr, ex-odju- 
dant au 2e régiment d'infanterie coloniale 
A Haanon ; Delansoy, ex-adjudant au 43e 
régiment d'infanterie à Lewarde; Madoux, 
à Estaire». 

VACANCES DE SOUS-OFFICIERS 

Las candidats à des emplois de «ous- 
offlciers sont informés qu'il existe des va- 
cances dans les corps ci-après . 

Ile régiment d'artillerie à pied à Brian- 
eon ; 25e régiment d'artilleri« a CliAlons ; 
au 26e régiment d'artillerie au Mans ; au 
27e régiment d'artillerie à Douai ; au 39e 
régiment a Toul ; au 46e régiment d'artil- 
lerie au camp de Chélons ; au 60e régi- 
ment d'artillerie à Troyes. 

■■***m*v*.*> a-*v»***%*,- 

ou de moins payés par les contribuables 
paraissent à M. le Secrétaire-Général 
chose si minime qu'il est ridicule de venir 
le déranger pour ai peu. 

Sans me tenir pour batto, Je m'engage 
dans le dédale des burdoux, ramassant 
dans chaque cabinet les renseignenients 
très vagues qu'on »eut bien m* fournir. 

« Ah I oui ; c'aet encore Va vieille his- 
toire qu'on nous a tant mbéchea. Le» tour 
nitiures >fe fleura Incriminées datent de 
1906. Vous voyes que les bouquets ne son 
plus de première fraîcheur et que le Coui 
des Comptes a mis du temps poor décou 
vrir le...  pot AUX roses. 

» Cette Cour da» Comptes est pointil- 
leuse, tAUUanae ; elle croit voir partout le 
osai et toute« les dépenses devraient lui 
être détaillée« sou par sou. D'ailleurs nous 
lsi avons répondu il y a six mois, et elle 
a'est déelerée satisfaite. Ne parlez- plus de 
cette histoire qui est Unie, bien tinte. » 

Je demande à prendre connaissance de 
la justification adressé« par la Préfecture 
A la Cour des Comptes : M Mais cola nous 
engagerait dans de trop longues recher- 
ches. Et puis avouez que la question n'est 
pas des plus intéressantes 1 » 

Inutile d'insisUr I Discrètement je pour- 
suis mon enquête hors de la Préfecture et 
comme les profanes n'ont pas les mômes 
raisons d'être Bise rôti, j'apprends dds cho- 
ses plus intéressantes. M. le Préfet, parait, 
il, peut s'offrir pour cinq francs de fleur» 
chaque semaine aux frai» des contribua* 
blés. C'est déjà une assez jolie corbeille 
hebdomadaire et de sa fenêtre où elle ar- 
rosa se» violet!«, éuoléM, Mimi Ptasos 
doit loucher vers le, appartement» fleuri» 
de Mme la Préfète. 

Mais ce n'est pas tout II y a a la Préfec- 
ture un jardin magnifique et des serre! 
splendides, le tout entretenu aux frais du 
département. On croirait qu'avwc les plan- 
tes de »on jardin »t l'apport hebdoma- 
daire de sa marchande, M. le Préfet pour- 
rait se griser les narines de parfums. 

il n'en est rien : ce haut fonctionnaire 
touche encore 300 francs pour fleurir »e» 
salons quand il offre à dîner au Conseil 
général A ce propos un détail amusant ! 
ce n'était pas 300 francs, mais 400 que 1« 
prédécesseur de M. Vincent offrait a la 
personne chargée d'orner les table» où 1, 
Conseil générai dînait. Vous voyez bien 
que le Préfet actuel réalisa de sérieuse» 
économies !.. 

Nous n'ajouterons qu'un mot : toute» 
les dépenses pour fleurs que nous venons 
d'énumérér sont parfaitement reconnues ; 
»i l'on était resté dans ces limites, la Cour 
des Comptes n'aurait pas e« à intervenir. 
Le malheur c'est qu'au dire de r « Uni- 
vers », M. le Préfet a outrepassé son cré- 
dit, pourtant assez large. 

Il est vrai que ces dépenses remontent 
à 1906. Depuis lors, un grand ami de M. 
Vincent, Evrard Etiez, a gagné ia Grèca 
et, du littoral attique, cet exilé malchan- 
ceux', qui n'est pas un Ingrat, doit expé- 
dier parfois k l'adresse du Préfet du Nord 
un gros bouquet de cea fleur» superbes 
qu'on a pour rien là-bas grace à la pro- 
digalité de ce beau ciel. Ainsi peut-être 
notre Préfet arrive à boucler son budget 
tout en flattant les narines de ses con- 
vives 

Moralité : l'argent des contribuables qui 
pour certains n'a point d'odeur, s'envole 
au contraire en parfums dans les salons 
où M. le Préfet reçoit ses omis et casse 
la croûte en leur compagnie. 

J. S. 

i qui, par 
»1 piiHoem- 

u pèlerinage 

pieux sowsnir de, 1a 1 
ses huRTaWa,  serjvtcss 
ment la bonne r/rgaaisation du 
des malades du. Nord. 

*i» Mardi, è onxe heures, en l'égli»» de 
LA MADELE1I1E, ont été eééébrées, au 
milieu d'une xuaistance considerable, le» 
funérailles de M. Qeerxe, Fontaine, an- 
cien maire. 

La levée dn corps a été faite par M. 
l'abbé Bellang 1er, curé de I» paroisee. 

Sur le paroours, l'Harmonie municipale, 
sons la direction de eon chef, M. Copeile, 
exécutait d<tfi marche« funèbres. 

Le» mem'sres du conseil municipal mar- 
chaient en groupe ayant à leur tête MM. 
Moral et Vichon. adjoints. 

Les corjotu, du poêle étaient tenus par 
MM. Emue Delesaile, maire de La Made- 
leine ; Oastelaén, ancien adjoint de M. 
Georges Fontaine ; Chocquel, associé de 
M. Fontaine : F-astour. vice-président de 
l'Union   répul.licatne  madeleinoise. 

Le rVeuil était conduit par MM. Maurice 
Font.-rme. frère du défunt, et Georges et 
Alfr»]  Valdelièvre.   ses  beaux-frère». 

On remarqiiait la nrésence de MM. Ch. 
DetiT-alle. maire de 1.111e ; deorltes Vandani». 
dciF.iié il-.i Nord : Emile Scrive. conseiller 
■arrêtai : Guilbaut. conseiller d'arrondisw 
m* fit : E'Imoii'l Faucheur, président de la 
(J ïambre de Commerce de Lille : Laurence. 
I» rackers d'Hutïo. Dnmhnne. Liéçeols-Slx, Bi. 
Ti.inld. Crêpy-Salnt-ÏA-rier. Donchin. Baudoti. 
adjoints au maire de Lille : Oscar Fanyau. 
maire d'HHIemmes : O.itolre. moire de St- 
Andrc : Rémy et Ovirmeur, conseillers muni 
ripa"* de Lille : Titren. vice-président du 
Bureau de Bienfaisance de Lille ; Hochfttet. 
t,-r   vice président fle la Société Industrielle . 

Lorlieux-Dupalx.   consul   des     Pays-Bas 
Boyer-Chammard,   Ciembert.   avocats   ;  Jean 

LES FLEURS 
dn Préfet da Nord 

Sous ce titre noue lise« dans rUNivtM : 
A l'exemple de Mme Thomson, la femme 

de l'ex-minist» de la Marine, M. Vincent. 
préfet au Nord, trouxe économique de lairo 
payer par les contribuable» le* fleurs des fê 
les et banquets officiels. 

Doits un arrêté du 23 décembr« 1909, tout 
récemment notifié au Préfet du Nord, la Cour 
des Comptes a relevé ce oans-gene adminis- 
tratif : 

€ Attendu que les fourniture« de neurs qui 
font l'objet des deux mandats de 167 fr. 50 
et de 3W fr. 50 au nom d'Aldobert à l'excep- 
tion de celles occasionnées par le baiwjuet 
offert au Conseil général, ne paraissent aucu- 
nement rentrer dans la catégorie des frais 
des fêtes publiques et receptions ofllcielieö 
pour lesquelles un credit special a été ouvert 
par rassemblée départementale  ; 

■ Il est enjoint a* Trésorier-GénéTeH de 
produire la preuve du reversement de la 
tomme de 167 fr. 30, montant du premier 
mandat, et de celle de 94 fr. 50, formant par- 
tie du second, ou à défaut, une deliberation 
du Conseil général, approuvant Utur impu- 
tation sur les ronds départementaux. > 

Au bas mot, le preset du Nord touche une 
quarantaine de mille francs par an ; avec 
ee4a. il poorrait assumer la enarg* de deux 
ou trois receptions officie-Hea. Or, U calcule 
autrwsunt. 

Les Reurs qui ornent sa table le jour où 
il offre un dîner aux constUlers généraux, 
il les fait par*-* P*r 1* budget departemer. 
tal. 

La Cour des Comptes accepte cette impu- 
tation ; nous trouvons le procède singuliè- 
rement mesquin. M. Vincent fait «on petit 
Fallier«, qui vent faire acquitter par le» 
contribuables les frais de réception de M. 
RooseT*lt. 

Mais indépendamment du dîner offert au 
Conseil général, le Préfet du Nord a donné 
d'antres dîners, toujours avec des fieurs. 

Or, les fleurs de ces dtsers et fêtes offi- 
cielles devraient être payée«, d'après la Cour 
ds» Comptes, par ce haut fonctionnaire. 

Le public pensera que toutes les fleurs, 
quelles quelles soient, dont M. Vincent Juge 
à propos d «décorer sa table .devraient être 
acquittées par lui. 

Ce petit trait de pingrerie administrât)ve- 
nous a paru intéressant à dévoiler. 

Notre enquête 
Suffoque per ces brauee, de S,nra dont 

les parfums sont doux, mais non les prix, 
ignorant d'ailleurs, pour n'y avoir jamais 
pris place, si lea tables préfectorales em- 
baument au point de scandaliser la Cour 
des Comptes, j'ai songé que M. le Préfet 
était l'homme du monde le mieux placé 
pour me documenter. 

Hélas ! M. Vincent n'est pas à la Préfec- 
ture. Mois peiU-ttre M. Richard, secré- 
taire-général, va-t-il pouvoir le remplacer. 

Je présente à M. Richau-d l'article de 
rUNivens, qui semble iatéreeaer vivement 
M le Secrétaire-Général. Mai«, lecture 
faute, Il ne parait pas vouloir entrer dans 
de longues explications : 

» Il y » une commisskm spéciale char- 
gée d'examiner les compte, de la Préfec- 
ture. Adressez-vous à elle. » 

Visiblement 300 francs de fleurs dd plus 

LES ÉLECTIONS CANTONALES 
I>a date des élections cantonales de 1910, 

pour le renouveHemtsirt dee conseils çéné- 
rsmx et d'air^rwiissemefHs est fixée au di- 
manche 24 juillet prochain. 

Le scrutin de ballottage aura donc lieu 
le dimanche 31 juillet. 

La grève du Canal du Nord 
est terminée 

Cette longue grève, si mouvementée, des 
ouvriers du Canal du Nord e*t enfin ter- 
minée. 

Le travail a repris partout et on annonce 
qne les gendarmes qui étaient sar les lieux 
ont reçu l'ordre de regagner leurs caserne- 
ments. 

-WVQ-WV- 

IMKMMILIUIHJ 
A   LILLE 

Kouvelle journée de préparation du 
concours, tuer mardi. 

Au milieu d'un incessant va-et-vient d« 
promeneurs, les exposant« ont continué : 
ceux-ci de surveiller leurs machines — car 
l'exposition box son plein, aux machines, 
— ceux-là de piquer dans le sable leurs 
pots de fleurs ; les uns ont commencé à 
orner, enjoliver et préparer les gradins où 
s'entasseront leurs produits, les autres à 
amener leurs magnifiques  bestiaux. 

Aujourd'hui,  exposition  des machines. 
— A huit heure« du matin, opérations d-u 
jury des produits agricoles. — De huit 
herire« du metin à quatre heures de l'a- 
près-midi, réception et classement des ani- 
maux. — Entrée du public : de huit heure« 
du matin à six heures et demie du soir. 
Prix : un tronc 

Les Membres du Jury 
Voici le« noms des membres du jury 

qui ont été désignés pa» le ministère de 
l'agriculture pour '* proposition des ré- 
compenses : 
V  DIVISION.-ANIMAUX   REPRODUCTEURS 

■»sera Ko, la, 
lr« sect'.™ — Race Flamande (males I1* 

et 2* sections). — MM. Viseur, sénateur du 
Po.t-ue-Calais : Melantois, à Oondecourt ; G. 
Borrëe à Epineuse ; G. Polie, a Lons : O. 
Foconiiler. i Groffiers ; P. Dordin, k HeUem- 
n^s-lez-LWe.     _ 

8* section. — Face flamande (maies S* sec- 
lion ci femelles I". 2' et 3> section«), — MM. 
A. Polie : Béheimile, k Nceu.x-les-M1nes : De- 
cromberque. a Hersin-Coupicnv : Demarolle, 
a Nen\ ille-.Salnt-Amfiji<l ; w.miriere. a Arm. 
nonts-Capl'el : Meiaeaux, ù U<Mlion\aJ ; Fia- 
ment, ;' l'onches 

3» section. — Race flamande (femelles de la 

Cours au 11  mal 1*10 Roubaix-Tourcoing 

,    COTE        COTE 
MOIS     „C°TJ   • n ii. 30 a. t h i: pr«Mc | itam^i | Toutco1 

CLOTURE 
Acbete, Tendeur 

Tyoe B U HSvre 
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«• section et .. 
mande). — KM. 

il aerlTiss de la ran« fla- 
—  A null»«« ; Pontfon, mande). — Mal. CJseri, A Burina« ; rontron, 

A BoyeUes ; J. Lade«, a Seclin : B. Parmen 
tier. A Saira-Oeser i Andrtsu. vétérinatre A 
Beauvals ; Inimulin. PanCclet ; P. Labruye- 

BO \VJ |ei;S/,*l 
'28) »il/ll»4 ** 
•2*i I0l/8'y2 3/4'4i 
2a0 9U/,90 7/8i** 
IKW 8S7/d8»l/2'''._, 

Î30 '83 K5/K,Vl75'4* 
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791//, 7^1 [43 75** 
;86*R 783 8*.75*t 
7x^1/8 "8 i/8'4175 *i 

—      —    78 S/S 77 7 '8 « j». 13 75V>5t 

Beauvals ; 11 imalin 
re. A Béthune. ,    ,   •     , 

*• section. — Race normande (malea). — 
MM. E. Leba«, A Oeaoville ; Cagniard, à Pé- 
iler-sur-ie-Den : AUred Glllet, A Bonneuil-sur 
Marne ; Corbière. A Nonant-te-Pln : Lormler, 
t Rouen : Juhel, A Salnt-Hilaire-PetltviUe ; 
luiboure, û Esquires près Séez. 
5° section. Race aormande [femelles). — 

■IM. n. Bers-e  A Senat-Maurlce-d'Etelan ; Me- 
otta-Boisvia,. A Vatognes ; GueedO». A Lou- 

■ inx ■ Croix ils, A Mesnll-Evreox ; Mons- 
iiatre, 4 leee ; Manovry. A Saint Lo i A. Oo- 
eart. A Oierreane. 

6' section. Raau hoTlandaiae. — MM. Ftffot, 
sêneajur des Antenne, ; L. Roland, A Barbe- 
ry ; E. Macans, A Maulcnm ; Dupont, A Lé- 
giaqttas : Detain«, A 9alnt-Amaod-le»-Eaux: 
P. Ùabuchy à NoyeUeaJel-SecIin ; G. Go- 
breao, A Saiat-jrerjWut. 

■■ section. Race bleoe do ajpartemetu du 
l'on». — WM Meicietw-Uiajm. A Cemhrel : 
Coauelle, a Mastaing : Cantlnwu, A Ensle. 
tonUln,   i   E    Oenarls   «   Louviajft-lea-ÇrSes- 
joy : Mcmsomt. a Lille : Maenier. A Raim- 
beaucoun  ;  P. Desnrez.  A Cappelle 

8- section. Rnce Durham, race lersiaise, ra- 
ces laitières diverse,;. _ MM. Huot, à Solnt- 
I/K<T i. K Ç»valier, a \iuiers-sor-Auchv : 
Bondnel. A Ralnrhin-en-Mélentots : Becliet 
à Baremton ; Minet. A Wailly-Beaucanrp ; 
Zedde, a Mouron. 

Espèci ovin, 
..ît A*"'01» IMArinos, 1" ,t f catégories) — 
MM. Cotte, directeur de la Bergerie de Ram- 
boulllet ; Laureau A Orsay ;lemolne. k Les- 
■»" ■ ,De,''îJ'. * Motitémerroy : p. r^erté, a 
Ooucy la-\ .11, ; L. LéTAqu,, A OuIchy-l,<3iA- 

^lÏÏ'i»^C,i0«t,Di,hl*y mé''lnos). - MM. Ba- cneller, A Mormant : Petit A EtréDasnv • 
J?"«. ?„Salnt-André-de-lÈore": iS&SSf i 
E'^h'e'tte3 i Ä -»*- «»re-n.Lo.r; 

miLÄiSedl^.rierr^,^ff1ngn£ 
eVJïnï 1?n<5'* " * 1<"ne courte) -KfS'ftr?- 
Ä    „ln?ytnA«ols :   Perrtn, A BellarL 

■«»♦»« sortin, 
darV k^mj"^ Porc"«)'   - MM.   Tao- 

Animas« s, baeee-eear 

de1japraeTa?^^r-^MM\^iÄ? A Paris ; Lemoine. A Crosne • C? la %iS, i 
Bondues J Lamy. A^^UntwlIS!, à 

eullnert. à Gatllon : Marois. A Voraatüea       ' 

7« oatégerle, des 1~ et J. classes - M?!  Ton 
îî ^ ft/S.1 q-*Tî "^»TÎ?01  : A    Danchin.   a 
kïiLj>R,';^h*m»S' a Ci**** : Bréchemln. à Saint-Maur : Debleton, A Condé-eur-Escaut 
Sç«H«. ancien mandaUlr, aux Banes, a W 

«• DIVISION. _ PRODUITS   AORIC0LIS 
•.'ï.î*0"?" — Produits de laiterta «t 1~. 2- 
3* ç»t«gorles des produit« diver« — lui ri: 
rné, mandataire aux Halles de Pari» Hiver 
»epecteur regional du service des fraudes à 
TST18 ;nïuî0,v "«S0"»"» A Paris ; Bonn', a 
Cappeue ; Jennepin, A Aui-iUerj ; G. Paul a 
Etraungt ; Bauaoin. président de la Chambre 
des mandataires aux Halles, A Paris ; Haran, 
agriculteur 4 Olssery : H Guérauit, a La 
Fère-Cnampenolse ; Menu, a Lille ; Perche A 
Lille ; Pneys, à Lille ; Yuafian, a Arras : 
Crépeiet. A Paris. 

16- section. — Horticulture. — MM. Le Moi- 
nter, A Lille ; Saint Léger, a LUI, ■ Deltour a 
Catnbrai ; Perronne, à Berthonval ; Desor 
meaux. A Parts. 

1> secUon. — Produit, divers («• et IC caté- 
gorie»). — MM. Labrletre. a Argentauil ; 
Guillour, A Meaux ; Guillon, à Paris ; F. 
Heetrw, A Nordpoeme : H. Estyle. à Condé-sur 
Escaut ; Delatouche. inspecteur principal des 
services commerciaux de la Compagnie du 
Nord ; E. Salomon, A Tiiomerv ; Mairie, a 
1,111e : Robert-Anbert, A Saint lust ; Gustave 
Roussel, A Pontoise ; DubornarJ, a Lille ; 
Tondelier, A Le Cateau. 

13" section. — Vins et eaux-de-vie. — MM. 
Félix Jacquet, à Parts ; De l'Escale, A Paris ; 
E. Didier. A Saint-Denis ; H. Morel. A Parc- 
Salnt-Maur ; Emile Cordonnier, A Lille ; Mer- 
lin, A Parts ; L. Bidon, A Carbon-Blanc. 

Les certificate d» garanti» 
A l'occasion du concours national agri- 

cole, 11 est rappelé aux exposante que la 
délivrance des certificat« de garantie ins- 
titués par la loi du 13 avril 1908 pour les 
inventions brevetantes et les dessina et mo- 
dèles sera assurée, conformément aux die- 
positions du décret du 17 juillet 1908 par 
le« soins de la préfecture du département 
du Nord. 

Le« intéressés devront y déposer leurs 
demande« avant la clôture de l'exposition» 

La demande devra erre accompagnée : 
1. D'une inscription exacte des objets A ga- 
rarrtir et, s'il y a Heu, de dessins de ces 
objets ; 2. Dune attestation descriptive 
signée du commissaire de l'exposition 
constatant que les objets pour lesquels la 
frrotection temporaire as* requise «ont réel- 
ement et régulièrement exposés. 

L'exposant pourra remettr, la descrip- 
tion et, s'il y a lieu, la dessin de on objets, 
am cofiinris&aire général du ooneours. Ces 
pièces seront ensuite adressées par I expo- 
sant avec l'attestation A Va prefecture. 

La Musique Ju 43" donnera its concerts 
les 2 .3, 4 et 5 juin prochain, rie 4 a 5 heu- 
res sur le kiosque du Rond-Point de 1 Ea^ 
planade, à l'occasion du Concours nationeV 
agricele. Par suite les concerts que cette 
musique devait donner les 2 et 5 juin au 
Jardin Vauban et le * juin à l'Hôpital mi- 
litaire n'auront pas lieu. 

Le Ministre de l'Agriculture 

Pour les leoteOTS que cet** nouvolie peut 
intéresser, annonçons que M. Ruaru, muiis- 
tiv de rAffrteultnre,. viendra à Uàim, jeudi, 
à l'occasion eu conoessn Agricole. 

]J ne restera chez noue que quelques 
heures. 

L'a lunch lui sera offert à l'hôte* De- 
la n no v. 

A quatre heures, le ias«oifltre reprendra 
ki route de Pans. 

Le ministre ne pouvait venir dimanche! 
étant, panalt-if. retenu k 1 inauguration de 
In VM*tion française de .Exposition do 
Bruxelles et au banquet qui lui est offert 
par les souveraine belges. 

11 viendra donc a Lille, jeudi ; maie il a 
mainilcytié le dteMr qu'ici, en rtaason du 
oVuil du n P,,FTift«e », aucun banquet n'ait 
lieu. Il se contentera d'un lunch urtsnte. 

Tree bien. Mais, à Bruxelles, le ministre 
français n'est donc prie en deuU T 

LE   SUCRE  BÉGHIN 
MfeuoBsit à si bluetwir, i u fonte n 

COUR D'APPEL 

LA   RESrONSABILIT« 
DU  AUT«MOs*.Ll*TE« 

Devaot la Cour d'appet de Douai ont com- 
paru lundi M. et Mme wernr de Hults et leur 
«Is,    propriétaires   à   WeuiBy wr falnt,   oui 
avaient été précédemment Jugés par le trlLu- 
nal correctionnel de Mootreuil-sur-Mer. 

Le 16 août H08. le fils Werry de Htsltt ooo- 
dyieajt une automobile sur la. voûte de Man- 
treuiL Ses parents se trouvaient dans la voi- 
ture. 

L'eut«? tamponna un charpeauer, M. D ha- 
leine, de RalmbeauvaL qui fut grièvement 
Mesee, et, an Heu de s'arrêter, les automobi- 
listes prirent la fuite, aggre>v;uit ainsi leur 

On ne sut ejue longtemps après rtecident 
quels «n étaient Us »meurs 

Ils furent tntstalts eo onrrectio»neI!e et con- 
danmés, je lue â quatre sois de prison sans 
sursis et 200 francs d'aamde. le père à «n 
mois sens sarsls» la mir* t deux mois sans 
sursis. Les époux Werry de ftuits turent, en 
owre, rondamnM à payer fi Dhaleine une 
ln*l«7TTinité de 4.000 francs et imp pension an- 
nuelle et viagère de 735 francs. 

Ils faisaient appel, lundi, à Douai. 
M* Decoii a plaidé pour eux. M« Simoa lac 

quifi pour la victime. M. Gros, avocat-géné- 
ral, a demandé la coitsftnnation pure et sim- 
ple du Jugement. 

L'arrêt de la Cour se» rendu le T Juin. 

— ■ ■  '    ■ ■ -»seo»!»       ■ ■*■ 

Un cycliste donaisien 
renversé par nn auto 

Paria. — Veau k Part« poor partieipejr 
k une course, JuAes Plancke, counew cT- 
cliste à Douai, a été renverse boulevard 
^e Courcelles par un auto, et transporté à 
l'hôpital Baujon. Son état est grave. 

L'Immense Incendie 
DE BûTJLOGITE-Sini-KER 

Voici qur&rues détails sur rinvnense in- 
cendie que nous annoncions hier : 

Les docks de la maison Mory et Cle 
étaicmt installée rue d"Alger et eomg>re- 
naient un vaste batimont de trois étages, 
sur mille mètres carres, une annexe dans 
la cour, de va tan banfan» couverts eu 
pannes. 

Ces docks sont entourés d'imrnêub!.«. 
Lundi, vers une heure de rapree-fftWl1, 

M. Cognet, chef mécanicien, sortait de 
chez lui lorsqu'il aperçut un tourbillon de. 
fumée, que le T»O( rabetUait dans la rue, 
et qui s'élevait dee magasins Mory. 

II fit prévenir aussitôt les pompiers, 
dont une compagnie accourut au pas gym- 
nastique. 

Le sanva>£e des fûU d'hude, de pétrole, 
des balles oe liefe, de deobete, dee mag**- 
sina voisins, comonenca. en même tempa 
qu'arri\-aient les pomper de l'Ibis, celles de 
la douane, de la Compagnie du Nord, qui 
étaient miaes en battarle. 

A trots neiiree et demie, le bâtiment 
principal était complètement embrasé. Les 
flammes s'élevaient à une hauteur prodi- 
gieuse et étaient rabattues par le vent,- 
«vee un tonrMHon de fume« qui trans-' 
portai* au loin des flammèches embraeéve. 

La chaleur était telle qu'on ne pouvait 
plus approcher. 

La police et la gendarmerie faisaient 
évacuer la rue d'Alger et refoulaient les 
cnrrlèux sur le qnnà ds Btusmi. 

Ordre fut ensuite donné d'évacuer les 
maisons voisines. 

L'aspect est, dès lors, de plus en plus 
terrifiant. De longues flammèches empor- 
tées par le vent vont tomber sur des wa- 

fons de charbon, quai du Bassin, sur des 
ailes de déchets sauvées, qui prennent 

feu. 
Des morceaux de manille enflammées 

sont transportées jusque sur le quai Gam- 
betta. 

Quai Chaniy, près de la gare Maritime, 
les flammèachtes communiquent le feu i 
une vingtaine de balles de papier. 

Les ouvriers de la Compagnie Bennett 
les Isolent et dirigent sur elles des torrents 
d'eau. 

Tout à coup le toit du magasin s'effon- 
dre à l'intérieur. Une gerbe de flammes 
s'élève à une hauteur extraordinaire*. 

Le feu est enfin circonscrit entre les 
grands murs cm bâthnent. 

A quatre heures on est maître du feu. 

LES DktCATS 

Du bâtiment U ne reste que les quatre 
murs quf roénaMfit rtrffle Des merchan- 
dises, une vingtaine de machines agri- 
coles seules ont pu  atre sauvées. 

Les pertes sont énormes. 
La maison Morv et Cie avait en maga- 

sin : 3.000 sacs de sucre de 100 kilos ; £00 
machines agricoles ; 4000 kilos de corda- 
ges des Corderies Boulormaises ; 100 cais- 
ses de ehauescree de fabrioation anglai- 
se, des balles de manille, une énorme 
quantité de ciment en fûts et en sacs. 

Les pertes sont évaluée«« approximalive- 
nwtit à 800.000 francs, tant pour les mar- 
chandises que pour le bâtiment. 

Le tout est assuré à plusieurs CompaV 
gnies  d'assurances. 

LILLE 
DISPARITION 

d'un apprenti-cordonnier 
Lie« nouvelles recherches entreprise» 

mamli le long du canal pour retrouTer le 
jeune Albert Hennet n'ont donné aucun 
résoete*. 

Néanmoins osa recherches seront chaque 
jour renouvelées, car l'on croit de plue en 
plus <rue l'enfant s'est no«* en voulant 
lïoa^ner  son   chien. 

Un cy<-li.'=rte est charge k la première 
heure de langer les nord» du censl jus- 
qu'à Wambrechiès. SI Albert HenMt «'est 
nor* Il doit, avons^nou« drt, remonter à la 
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DUIMIEPIS   TILtCRIMMtl 
MeewieM  par Ma«, i.   «  M.   CMam.IT 

wow-vork. _ coton». — Recette nrobablei 
10.00U 

KOI, iPtieil. 
Ju.llei     UM 
Août t  H.JB 
s.'i tembrel..! lj,4tf 
Octobre...:     i».:i 
Décembre. .J  12. û 

J- «eu 
I 14.81 
' 14.49 
I 13 37 

li i,l 
!  12.il! 

11.73 
14 W 
U.2* 
12.36 
12 40 

y    m 
14.73 
14 .TJ 
I:I.» 
laZM 
12.40 

Reueaii-TMireelnf. — Laines. — ADaiccl 
traitées S la corbeille : 

MaUn. — 10.000 k. a 6.27 1,2 JuiU. — 20000 
k. à Ml 1 2 août. — 15.000 k. k 6.1Ï yî stpt. 
— 5.000 k. « 5,90 janv 

Eclianee : lû.OOO juin sur décembre, écart 
0,32   cendnea et   demi. 

Total : 80.000 k 

Soir. — 10.000 t.. 8 6.Ï2 1/8 Juin. — 5 000 k 
à 6.27 1 « tuilL — V>JX)k k « 6,22 1/2 août. — 
5 000 k. a 6.17 l.T sept — ».000 II * 6.- dec. 
- 35.000 k. à 6.02 12 14. 

Ecbanse : 5000 juillet sur décembre, écart 
0.27 centimes et demi.  

'Total : 100 000 k. 

L Imprimerie de la Croix i» Nord 

•• charge d« rnieittJon rapide al soignée 
de, 
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